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TOUS ENSEMBLE, POUR FAIRE CEDER SARKOZY et WOERTH !
La journée du 12 octobre a été un immense succès. Cela confirme la détermination du monde du travail, fonctionnaires, salariés
de droit privé, privés d’emplois, retraités à imposer la prise en compte de leurs revendications : retrait du projet de loi sur les
retraites et ouverture d’un réel processus de négociations.

Rappelons ce que contient le projet de loi :

- La fin de la retraite à 60 ans et le recul à 62 ans de l’âge de départ.
- Le recul de 65 à 67 ans de l’âge de départ sans décote.
- Le passage à 41,5 annuités qui entérine l’allongement sans fin des annuités requises pour une retraite complète.

Et pour nous fonctionnaires :

- Le passage programmé à une caisse autonome de retraite qui signifierait le désengagement de l’Etat quant à ses devoirs
vis-à-vis de ses agents, la fin du Code des pensions, la hausse continue des cotisations et la baisse des prestations.

- La fin du départ anticipé pour les mères de trois enfants.
- La remise en cause du minimum de pension.
- Le relèvement de la retenue pour pension qui équivaut à 3% de baisse du salaire soit un jour par mois de paye en moins,

douze jours de paye en moins sur l’année !
On apprend également qu’un amendement a été introduit qui prévoit la fin complète de la cessation progressive d’activité : par
tous les moyens on veut contraindre les salariés à rester au travail le plus tard possible.

L’intransigeance du gouvernement ne laisse d’autre choix que d’élever le rapport de forces et d’aller vers le blocage du pays,
tous ensemble, public-privé, ce qui passe par un appel national en ce sens. D’autant plus, qu’au mépris, il ajoute la brutalité
policière à l’égard des jeunes, lycéens et étudiants.

Nous pouvons gagner !

Le monde du travail, soutenu par toute la population, rejette cette réforme. Les jeunes se mobilisent également, non seulement
pour leurs droits futurs mais pour leur emploi. Le projet de loi, en maintenant les salariés plus longtemps au travail, bloque d’ici
2018 un million d’emplois qui ainsi ne seront pas ouverts aux jeunes.
Depuis mardi, les grèves se multiplient : raffineries, ports, transports, SNCF, mais aussi dans la fonction publique territoriale et
l’éducation. A la DGFIP, la grève a été reconduite à Marseille, dans les Hautes-Pyrénées, dans l’Ariège, à Rennes, en Haute-
Loire, dans le Vaucluse, en Loire-Atlantique… En région parisienne, dans le Val d’Oise à Ermont, dans le Val de Marne à Créteil
et Nogent. A Paris, des sites ont voté la grève reconductible. Dans les Hauts-de-Seine, la grève a été votée à Montrouge pour le
vendredi 15 octobre avec participation au rassemblement interprofessionnel organisé à Malakoff.

Combattons dans l’unité pour le retrait du plan gouvernemental sur les retraites.
Tous ensemble, salariés, chômeurs, retraités, jeunes, nous pouvons gagner.
Samedi 16 octobre, dans tout le pays des manifestations sont organisées : à Paris, départ 14h30 place de la
République. Une nouvelle journée de grève et de manifestations est appelée pour le 19 octobre, veille du vote au Sénat.
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mardi 19 octobre pour nos revendications :
Maintien de l'âge légal de départ à la retraite à 60 ans, non à l'allongement de la durée de
cotisation, défense et amélioration du code des pensions, maintien du calcul sur les 6 derniers
mois, des avantages familiaux, du minimum fonction publique, suppression de la décote.
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